
Compte-rendu de l’AG de l’Institut d’Histoire Sociale de la Gironde 

Ce mardi 22 mars 2022 nous étions trente pour assister à l’Assemblée Générale de l’IHS 33. Après la 

présentation de l’activité des 2 dernières années (contribution à la revue « Aperçus » et à la lettre 

électronique, participation à différentes manifestations, initiatives et travail des différents groupes), 

après la lecture du bilan comptable (ressources saines et maintien des adhésions malgré une baisse 

continue depuis plusieurs années) nous avons débattu sur les perspectives vers lesquelles voulait 

s’engager notre IHS. 

La question prépondérante pour notre IHS comme pour beaucoup d’autres certainement est « A qui 

s’adresse-t-on aujourd’hui et comment ? »   

Quel doit être le rôle d’un IHS ?  

Dans un premier temps, il faut doit bien aller chercher les archives et ensuite les valoriser avec une 

difficulté importante, aujourd’hui, concernant les archives numériques (comment les récupérer et 

comment les stocker). 

Ces archives, une fois classées, doivent permettre, en s’associant à des témoignages, de faire apparaitre 

l’ »HISTOIRE » qui n’apparait pas. Pour cela il nous faut également essayer de faire un travail en commun 

avec les Universitaires. 

Le rôle également de notre IHS est de faire vivre la mémoire des camarades qui nous ont précédé, en 

réalisant à la fois des biographies et des parcours militants les plus exacts possibles, d’où la nécessité 

d’écrire avec eux et de les accompagner dans cette restitution. 

Enfin, on constate que les membres de notre IHS sont âgés, il nous faut travailler avec nos instances (UD 

et CR) sur le renouvellement des équipes que ce soit au sein du bureau de l’IHS que dans le groupe 

chargé du classement des archives.   

Après un repas en commun, la journée s’est poursuivie par une conférence avec Gérard Noiriel 

(historien) et Pascal Debay (du collectif confédéral de lutte contre les idées d'extrême droite et le 

racisme).  

37 participants (dont 1/3 invités) ont pu débattre de thèmes proposés par l’IHS : Quelle conception et 

quelle démarche de l’historien chercheur ? Pourquoi faire une bande dessinée à partir de ton ouvrage « 

Une histoire populaire de la France »? En quoi le travail d’un Institut comme le nôtre est-il important 

pour les historiens? Qu’est-ce qui a conduit à écrire « le venin dans la plume »? « La CGT aujourd’hui 

dans sa lutte contre les idées d’extrême droite ».  

En début de soirée 60 personnes  ont pu poursuivre, à l’IUT Michel Montaigne à Bordeaux, en participant 

à la Conférence gesticulée de Martine Derrier et Gérard Noiriel sur « La rhétorique de la haine » 

organisée par l’IHSA, l’UD 33 et le Comité CGT Nouvelle Aquitaine. 

Au final, une journée riche de rencontres et de débats pour tous.  

 

 


